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(54) Fermoir de bracelet

(57) Ce fermoir comporte des branches allongées (1,
2, 13) articulées, un mécanisme de réglage de la position
longitudinale de l’organe de liaison (20) de l’une des ex-
trémités libres du bracelet à une des branches allongées
(1, 2, 13), comportant deux coulisses (18) délimitant deux
trajectoires homologues s’étendant dans deux plans pa-
rallèles à l’axe longitudinal desdites branches (1, 2, 13),
des éléments de coulissement (19, 39) pour venir en pri-

se avec lesdites coulisses de guidage (18) respectives,
les sections transversales respectives des coulisses et
des éléments de coulissement comprenant des surfaces
adjacentes complémentaires pour limiter le déplacement
des éléments de coulissement (19, 39) à un seul degré
de liberté correspondant à la trajectoire de coulissement
desdites coulisses (18), de manière à assurer un dépla-
cement libre en translation dudit organe de liaison.
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Description

[0001] La présente invention se rapporte à un fermoir
de bracelet comportant au moins deux branches allon-
gées articulées l’une à l’autre autour d’axes transversaux
par une de leurs extrémités longitudinales respectives,
un dispositif de verrouillage pour maintenir les extrémités
libres de ces deux branches allongées en position re-
pliée, des organes de liaison entre les branches allon-
gées et les extrémités respectives d’un bracelet et un
mécanisme de réglage de la position longitudinale de
l’organe de liaison de l’une des extrémités libres du bra-
celet à une des branches allongées, comportant d’une
part, un dispositif de coulissement comprenant des élé-
ments de guidage solidaires d’une première des bran-
ches allongées, s’étendant essentiellement longitudina-
lement à celle-ci, deux butées pour délimiter la longueur
active desdits éléments de guidage, des éléments de
coulissement solidaires de l’organe de liaison de l’une
des extrémités du bracelet à cette première branche al-
longée, en prise avec les éléments de guidage et d’autre
part un dispositif de positionnement dont une première
partie comporte une pluralité d’éléments de positionne-
ment longitudinal s’étendant sur cette première branche
allongée, sur une longueur correspondant à celle sépa-
rant les deux butées et dont la seconde partie comporte
un élément de blocage solidaire dudit organe de liaison,
conformé pour venir en prise sélectivement avec ladite
pluralité d’éléments de positionnement longitudinal.
[0002] Parmi les nombreux fermoirs de bracelets avec
dispositifs de réglage de longueur, on a déjà proposé un
fermoir du type susmentionné dans le CH 668 353. On
peut citer comme inconvénient du dispositif de réglage
que comporte le fermoir décrit dans ce document, le fait
que les coulisses dans lesquelles sont engagés les deux
organes montés coulissant sont de simples ouvertures
traversant les parois latérales du couvercle du fermoir.
De telles ouvertures de guidage ont essentiellement pour
rôle de limiter l’amplitude de déplacement de l’organe de
liaison et de définir sa trajectoire, mais elles ne permet-
tent pas de guider son déplacement selon un mouvement
de translation. A cet effet, l’organe de liaison est formé
par une plaquette dont les bords latéraux coulissent con-
tre les parois latérales du couvercle du fermoir. Le gui-
dage du dispositif est donc un système hybride qui ne
permet pas d’assurer une grande précision et donc un
coulissement régulier et sans risque de coincement.
[0003] Un autre inconvénient de cette solution vient du
fait que les organes destinés à changer la position de
l’organe de liaison sont les mêmes que ceux qui com-
mandent l’ouverture et la fermeture du fermoir. De ce
fait, il n’est pas possible d’ouvrir le fermoir sans changer
la position de l’organe de liaison et donc sans perdre le
réglage de longueur, ce qui constitue évidemment une
opération fastidieuse pour l’utilisateur, chaque fois qu’il
enlève et remet sa montre, ce qui peut se produire plu-
sieurs fois par jour. Etant donné en outre que cette com-
mande se fait en rapprochant l’un de l’autre deux organes

montés coulissant selon un axe transversal au bracelet
et que ces organes font saillie à l’extérieur de part et
d’autre du fermoir, leur actionnement peut résulter d’une
action involontaire, voire accidentelle, ce qui n’est évi-
demment pas souhaitable.
[0004] Un autre fermoir de ce type est décrit dans le
JP 2000 279 217. Dans ce fermoir, le dispositif de réglage
de longueur est indépendant du dispositif d’ouverture et
de fermeture, mais il ne supprime pas le risque d’action-
nement involontaire ou accidentel des poussoirs servant
à commander le dispositif de réglage. Par ailleurs, ce
fermoir ne comporte pas de réel dispositif de guidage en
translation précis de l’organe de liaison.
[0005] Le CH 691 159 présente également un organe
de réglage monté coulissant, dont la position est fixée
par une vis. Un tel système nécessite donc un tournevis,
en sorte qu’il ne peut être réglé qu’à la condition d’être
en possession d’un tournevis correspondant à la vis.
Compte tenu de la taille de la vis, une telle solution né-
cessite, en général l’intervention d’un spécialiste.
[0006] On connaît encore d’autres fermoirs avec dis-
positifs de réglage de longueur utilisant des sortes de
crémaillères mobiles dont la position peut être fixée au
moyen d’un organe de blocage, tel que décrit par exem-
ple dans le US 2,596,186. L’inconvénient d’un tel dispo-
sitif vient du fait que si on admet que du point de vue
esthétique il n’est pas possible de faire sortir la crémaillè-
re des extrémités du fermoir, la longueur maximum de
réglage ne peut alors en aucun cas dépasser la moitié
de la longueur du fermoir, ce qui est notoirement insuf-
fisant, notamment pour un fermoir de montre de plongée
en particulier, où la longueur de réglage autour du poignet
avec et sans combinaison de plongée doit être relative-
ment importante, et dans tous les cas supérieure à la
moitié de la longueur d’un fermoir à branches pliantes,
laquelle est elle-même limitée par la taille du poignet.
[0007] Comme on peut le constater, aucune des solu-
tions de l’art antérieur ne permet de satisfaire les condi-
tions de sécurité dans le maintien du réglage et de facilité
de réglage, tout en permettant à ce fermoir d’être utilisé
comme un fermoir normal aussi longtemps que l’on ne
souhaite pas modifier la longueur réglée.
[0008] Le but de la présente invention est de répondre
à l’ensemble des exigences auxquelles doit satisfaire un
tel fermoir.
[0009] A cet effet, la présente invention a pour objet
un fermoir de bracelet comportant au moins deux bran-
ches allongées articulées l’une à l’autre par une de leurs
extrémités respectives, selon la revendication 1.
[0010] Le principal avantage du fermoir selon l’inven-
tion est d’assurer un guidage en translation aussi précis
que les guidages utilisés dans des instruments ou ma-
chines de précision. Un tel guidage permet d’obtenir un
coulissement régulier et sans à-coup de l’organe de
liaison lors du réglage de longueur. Ceci est d’autant plus
important que la plage de réglage est grande, ce qui est
le cas en particulier pour un fermoir réglable de bracelet
pour montre de plongée, celui-ci devant pouvoir s’adap-
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ter alternativement directement au poignet du plongeur
ou indirectement sur la combinaison de plongée, ce qui
représente une différence de plusieurs centimètres de
tour de poignet.
[0011] Avantageusement, l’une des deux parties du
dispositif de positionnement est montée sur un axe d’ar-
ticulation transversal aux branches allongées du fermoir,
pour provoquer le déplacement relatif entre la pluralité
d’éléments de positionnement et l’élément de blocage,
en vue de les mettre en prise, respectivement, de les
dégager mutuellement.
[0012] Grâce à cette disposition, le fermoir selon l’in-
vention permet d’avoir un dispositif de réglage complè-
tement indépendant du dispositif d’ouverture et de fer-
meture, l’actionnement de ce dispositif de réglage ne
pouvant résulter que d’une action volontaire.
[0013] Plusieurs autres caractéristiques et avantages
du fermoir selon l’invention apparaîtront au cours de la
description qui suit et qui est faite à l’aide des dessins
annexés qui illustrent, schématiquement et à titre
d’exemple, deux formes d’exécution et une variante du
fermoir objet de la présente invention.

La figure 1 est une vue en coupe latérale en élévation
selon I-I de la figure 3 du fermoir selon la première
forme d’exécution en position fermée;
la figure 2 est une vue de la figure 1 en position ouver-
te du fermoir;
la figure 3 est une vue en coupe selon la ligne III-III
de la figure 2;
la figure 4 est une vue en perspective partielle de la
figure 1 avec parties arrachées;
la figure 5 est une vue partielle de la figure 1 avec
les deux parties du dispositif de positionnement dé-
gagées;
la figure 6 est une vue semblable à la figure 5 mon-
trant l’organe de liaison au bracelet à l’autre extré-
mité du dispositif de réglage;
la figure 7 est une vue partielle en coupe longitudi-
nale semblable à la figure 5 avec les deux parties
du dispositif de positionnement engagées, de la se-
conde forme d’exécution du fermoir selon l’invention;
la figure 8 est une vue semblable à la figure 7 avec
les deux parties du dispositif de positionnement dé-
sengagées;
la figure 9 est une vue en perspective de la figure 8
sans la partie avant 13’b du couvercle pour améliorer
la visibilité;
la figure 10 est une vue semblable à la figure 7, d’une
variante de la seconde forme d’exécution;
la figure 11 est une vue semblable à la figure 10 avec
les deux parties du dispositif de positionnement
désengagées ;
la figure 12 est une vue en perspective de la figure
11 sans la partie avant 13"b du couvercle pour amé-
liorer la visibilité.

[0014] Le fermoir illustré par les figures 1 et 2 est un

fermoir de type connu, décrit dans le EP 1 654 950 et qui
comporte deux branches 1, 2, allongées dans la direction
longitudinale du fermoir, articulées par une de leurs ex-
trémités autour d’un axe 3. L’extrémité libre de la branche
1 présente un élément d’accrochage 4 qui se présente
sous la forme d’un élément transversal, parallèle à l’axe
d’articulation 3. Cet élément d’accrochage 4 se situe
dans une partie 1a de l’extrémité libre de la branche 1,
incurvée vers l’extérieur. Un espace est ménagé entre
cet élément d’accrochage 4 et le fond de cette partie
incurvée 1a pour permettre d’insérer un organe d’accro-
chage entre l’élément d’accrochage 4 et le fond de la
partie incurvée 1a comme on l’expliquera par la suite.
Cette même extrémité libre est encore solidaire de deux
axes d’articulations 5, 6, parallèles à l’axe d’articulation
3 des branches 1, 2. L’un 5 de ces axes sert à l’articulation
d’un couvercle de verrouillage 7, tandis que l’autre sert
à l’articulation d’une extrémité d’un des brins du bracelet
(non représenté).
[0015] Un organe d’assemblage 9 est articulé à l’ex-
trémité libre de la branche allongée 2 autour de l’axe
d’articulation 8 et comporte deux autres axes 10 et 11.
L’axe 10 sert à l’articulation d’un levier de verrouillage
12 et l’axe 11 sert à relier un couvercle 13 allongé dans
la direction longitudinale du fermoir.
[0016] L’organe d’assemblage 9 présente une surface
9a adjacente à la face interne de la paroi supérieure du
couvercle 13. Cette surface 9a sert à bloquer le pivote-
ment du couvercle 13 autour de l’axe 11. L’extrémité de
ce couvercle 13, située du côté de l’extrémité libre de la
branche 2, recouvre l’extrémité arrière du levier de ver-
rouillage 12.
[0017] Comme on le voit en particulier sur la figure 2,
une extrémité d’un ressort 15 prend appui sur une tige
16 solidaire de l’organe d’assemblage 9 et passe autour
de l’axe d’articulation 10 entre cet organe d’assemblage
9 et le levier de verrouillage 12. L’autre extrémité de ce
ressort 15 prend appui contre la face interne de la paroi
supérieure du levier de verrouillage 12. De ce fait, ce
ressort crée un couple sur le levier de verrouillage 12 qui
tend à le faire tourner dans le sens inverse de celui des
aiguilles d’une montre sur les figures 1 et 2. Un second
ressort identique au ressort 15 (non visible) passe autour
de l’axe d’articulation 10.
[0018] Le levier de verrouillage 12 porte un crochet de
verrouillage 17 conformé pour pouvoir s’engager entre
l’élément de verrouillage 4 solidaire de l’extrémité libre
de la branche 1 et le fond de la partie incurvée 1a de
cette branche 1, position dans laquelle il est maintenu
par le couple que lui applique le ressort 15. Le soulève-
ment de la partie avant du levier 12 pour le faire pivoter
dans le sens des aiguilles de la montre, à l’encontre du
couple du ressort 15 provoque l’ouverture du fermoir.
[0019] Il est précisé que le mécanisme de fermeture
du fermoir ne fait pas partie de l’invention et peut être
remplacé par tout autre mécanisme approprié.
[0020] Le couvercle 13 présente une section droite en
forme de U inversé, comme illustré par la figure 3. La
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face interne du fond de ce couvercle présente un cran-
tage de positionnement 14, semblable à un crantage de
crémaillère. Les faces internes des deux parois latérales
de ce couvercle 13 comportent chacune une coulisse de
guidage 18 formée, dans cet exemple, par un fraisage
ménagé dans l’épaisseur de ces parois latérales. Deux
galets de coulissement 19 dont les diamètres respectifs
correspondent à la largeur d’une coulisse de guidage 18
sont montés pivotant aux extrémités respectives de deux
barrettes à ressort 21, 22 qui exercent sur les galets op-
posés des forces latérales antagonistes qui les maintien-
nent de manière élastique dans les coulisses de guidage
18. Les barrettes à ressort 21, 22 sont logées dans des
passages transversaux ménagés à travers un organe de
liaison 20. Cet organe de liaison 20 sert à la fixation de
l’une des extrémités du bracelet comme on l’expliquera
par la suite. Compte tenu du profil complémentaire des
galets 19 et des coulisses 18 et des forces antagonistes
exercées sur les galets 19 pour les maintenir dans les
coulisses 18, lorsque les deux paires de galets de cou-
lissement 19 de l’organe de liaison 20 sont en prise avec
les coulisses de guidage 18 opposées, chaque paire de
galets de coulissement 19 a un seul degré de liberté défini
par la trajectoire longitudinal des coulisses 18. Par con-
séquent, l’organe de liaison 20 solidaire des deux paires
de galets 19 ne peut se déplacer que selon un mouve-
ment de translation, avec un frottement uniquement entre
les galets 19 et les coulisses de guidage 18.
[0021] Comme on peut le voir en particulier sur les
figures 1, 3 et 4, un élément de blocage 24 est monté
pivotant autour de la barrette 21. Cet élément de blocage
24 comporte un cran 24a conformé pour s’engager entre
les crans 14 solidaires du fond du couvercle 13 dans la
position de l’élément de blocage 24 autour de la barrette
22 illustrée par les figures 1 à 4. L’élément de blocage
24 est maintenu dans cette position d’engagement du
cran 24a dans les crans 14 de la crémaillère grâce à un
ergot 24b destiné à s’accrocher de manière élastique
(par flexion des barrettes 21, 22) sur la barrette 22, com-
me illustré par la figure 4.
[0022] Comme illustré par les figures 4 et 5, l’élément
de blocage 24 sert également à recevoir deux maillons
latéraux 25a, 25b pour la fixation d’une extrémité du bra-
celet (non représenté) grâce à une vis 26. Ces deux
maillons latéraux 25a, 25b sont fixés par chassage des
extrémités respectives d’une tige 27 (figures 1 et 2) dans
deux trous borgnes de ces maillons latéraux 25a, 25b.
[0023] Pour obtenir le désengagement du cran 24a de
l’élément de blocage 24 des crans 14 de la crémaillère,
il suffit de faire pivoter les maillons latéraux 25a, 25b
autour de la tige 27 dans une position formant un angle
avec le couvercle 13 et d’exercer une traction sur le bra-
celet, ce qui est extrêmement facile lorsque le bracelet
est fixé à la vis 26.
[0024] Dès que le cran 24a est désengagé des crans
14 de la crémaillère, l’équipage mobile, formé par l’orga-
ne de liaison 20, les barrettes à ressorts parallèles 21,
22, les galets 19 et l’élément de blocage 24, peut coulis-

ser librement à la manière d’un véritable chariot le long
des coulisses de guidage 18. La course de cet équipage
mobile est limitée par les extrémités des fraisages for-
mant les coulisses 18. La longueur de la crémaillère for-
mée par les crans 14 correspond sensiblement à celle
des coulisses 18. Dès que la nouvelle position de réglage
est atteinte par l’équipage mobile, il suffit de faire pivoter
l’élément de blocage 24 en sens inverse pour réengager
l’ergot 24b sur la barrette 22.
[0025] Avantageusement, un élément de retenue for-
mé par une petite saillie 24c est disposée sur une des
faces de l’élément de blocage 24 de manière à venir con-
tre le bord intérieur de l’organe de liaison lorsque l’élé-
ment de blocage 24 est basculé en position de désen-
gagement du cran 24a, comme illustré par la figure 5.
Grâce à cet élément de retenue, l’élément de blocage
est maintenu dans sa position basculée illustrée par la
figure 5, pendant que l’on déplace l’organe de liaison le
long des coulisses 18 avec lesquelles les galets 19 sont
en prise, empêchant toute interférence du cran 24a avec
les crans 14 de la crémaillère.
[0026] Comme on peut le constater, le changement de
réglage ne peut se faire que volontairement et en aucun
cas accidentellement ou par inadvertance, puisque le ré-
glage ne peut se faire qu’après avoir ouvert le fermoir et
qu’il faut ensuite dégager l’ergot 24b de la barrette 22
sur laquelle il est accroché de manière élastique.
[0027] La seconde forme d’exécution illustrée par les
figures 7, 8 et 9 ne diffère de la précédente que par le
fait que le cran 20’a n’est ici plus solidaire d’un élément
de blocage monté pivotant autour de la barrette 21, l’élé-
ment de blocage 20’a étant fixe, traversé par la barrette
21. Pour obtenir l’engagement et le désengagement du
cran de blocage 20’a avec les crans 14’ de la crémaillère,
cette dernière est portée par un volet 13’a indépendant
du fond du couvercle 13’ qui est formé de deux parties
parallèles, une partie avant 13’b et une partie arrière 13’c
écartées l’une à l’autre de la largeur du volet 13’a et as-
semblées par des axes dont un axe transversal 28 autour
duquel une extrémité du volet 13’a est montée pivotante.
[0028] L’autre extrémité du volet 13’a est articulée
autour d’un axe transversal 40 à un levier de commande
29 dont une extrémité est pivotée sur le couvercle 13’,
autour d’un axe transversal 30. L’autre extrémité 29a de
ce levier de commande 29 fait saillie, en position rabattue
(figure 7) de l’extrémité adjacente du couvercle 13’ pour
offrir une prise pour le soulever lorsque l’on désire dé-
sengager les crans 14’ de sa crémaillère du cran fixe
20’a pour permettre de faire coulisser l’équipage mobile
20’ ,21, le long des coulisses de guidage 18. Il suffit en-
suite de rabattre le volet 13’a pour mettre en prise le cran
fixe 20’a avec un des crans 14’ de la crémaillère solidaire
du volet 13’a.
[0029] Le volet 13’a et le levier de commande 29 for-
ment une articulation à genouillère, en sorte que lorsque
le volet 13’a est écarté de sa position illustrée par la figure
8 pour passer à la position rabattue illustrée par la figure
7 il est soumis à une traction, alors que le levier de com-
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mande 29 est soumis à une compression en raison de
la différence de trajectoire de l’axe 40 pivotant simulta-
nément autour de l’axe 28 et autour de l’axe 30. De ce
fait, suivant que l’axe 40 se trouve d’un côté ou de l’autre
de la ligne L joignant l’axe transversal 28 à l’axe 30, les
contraintes exercées sur le volet 13’ a et sur le levier de
commande 29 exercent deux couples de sens opposés
maintenant le volet 13’a ouvert, respectivement rabattu,
comme illustré par les figures 8, respectivement 7, for-
mant ainsi un système bistable de part et d’autre de la
ligne L.
[0030] L’avantage de cette forme d’exécution est de
permettre de régler la longueur du bracelet sans enlever
la montre du poignet. On peut encore faire remarquer
qu’en position rabattue, l’extrémité 29a du levier de com-
mande 29 qui fait saillie de l’extrémité du couvercle 13’
est recouverte par le couvercle de verrouillage 7 illustré
par les figures 1 et 2. Par conséquent, il n’existe aucun
risque d’actionnement accidentel du levier de commande
29.
[0031] Dans la variante illustrée par les figures 10 à
12, le levier de commande 29 est remplacé par une ge-
nouillère comprenant deux bras 31, 32 articulés l’un à
l’autre par une de leurs extrémités autour d’un axe 33,
dont le bras 31 est double. La seconde extrémité du bras
32 est articulée autour d’un arbre transversal 34 solidaire
des deux moitiés 13"b, 13"c du couvercle 13". Un ressort
hélicoïdal pré-contraint 35 est monté sur l’arbre transver-
sal 34 et applique un couple dans le sens contraire à
celui des aiguilles d’une montre sur le bras 32. La secon-
de extrémité du double bras 31 est ménagée pour former
une butée 31a destinée à venir en appui contre la face
inférieure du volet 13"a. Cette seconde extrémité du bras
31 est articulée à l’extrémité libre du volet 13a à l’aide
d’un axe transversal 37.
[0032] Comme on peut le constater en comparant les
positions respectives des bras 31, 32 sur les figures 10
à 12, lorsque l’axe 37 passe de la position écartée du
volet 13a (figure 11) à sa position rabattue (figure 10),
cet axe 37 passe un point d’équilibre par rapport à l’axe
33 de la genouillère, en sorte que le couple exercé dans
le sens contraire à celui des aiguilles d’une montre par
le ressort 35 sur le bras 32 maintient le volet 13"a ouvert
dès que l’axe 37 franchit la position d’équilibre par rapport
à l’axe 33, alors que ce même couple rabat le volet 13"a
et le maintient dans cette position dès que l’axe 37 fran-
chit cette position d’équilibre dans le sens inverse. Comp-
te tenu de la rigidité des bras 31, 32 de la genouillère, le
franchissement de la position d’équilibre est rendu pos-
sible grâce au ressort hélicoïdal 35 monté sur l’axe trans-
versal 34. Le maintien ouvert du volet 13"a permet éga-
lement le libre coulissement dans les deux sens de l’équi-
page mobile 20’ sur toute la longueur des coulisses 18.
[0033] Comme on peut encore le constater, dans cette
seconde forme d’exécution, les galets 19 sont remplacés
par des patins de glissement 39, 39’ engagés dans les
coulisses de guidage 18 ménagées sur les faces internes
des deux parois latérales du couvercle 13’, 13". Ces pa-

tins de glissement 39, 39’ sont en un matériau apte à
réduire le frottement tout en résistant à l’usure. Ils ont un
profil légèrement arqué qui permet un ajustement précis
dans les coulisses de guidages respectives 18. Ces pa-
tins peuvent être soit en une pièce réalisée dans un ma-
tériau à faible coefficient de frottement, tel qu’une matière
plastique, soit formés essentiellement par du métal re-
couvert d’une matière à faible coefficient de frottement
résistante à l’usure.
[0034] Bien évidemment, il est tout à fait possible de
remplacer les galets 19 de la première forme d’exécution
par les patins de glissement 39, 39’ et inversement. Les
forces de frottement des patins de glissement 39, 39’
peuvent être modulées grâce aux forces latérales exer-
cées sur ces patins de glissement 39, 39’ par la barrette
à ressort 21.

Revendications

1. Fermoir de bracelet comportant au moins deux bran-
ches allongées (1, 2, 13) articulées l’une à l’autre
autour d’axes transversaux (3) par une de leurs ex-
trémités longitudinales respectives, un dispositif de
verrouillage (4, 17) pour maintenir les extrémités li-
bres de ces deux branches allongées en position
repliée, des organes de liaison (6, 26) entre les bran-
ches allongées et les extrémités respectives d’un
bracelet et un mécanisme de réglage de la position
longitudinale de l’organe de liaison de l’une des ex-
trémités libres du bracelet à une des branches al-
longées (1, 2, 13), comportant d’une part, un dispo-
sitif de coulissement comprenant des éléments de
guidage (18) solidaires d’une première des branches
allongées, s’étendant essentiellement longitudinale-
ment à celle-ci, deux butées pour délimiter la lon-
gueur active desdits éléments de guidage, des élé-
ments de coulissement (19, 39) solidaires de l’orga-
ne de liaison (20) de l’une des extrémités du bracelet
à cette première branche allongée, en prise avec les
éléments de guidage (18) et d’autre part un dispositif
de positionnement dont une première partie com-
porte une pluralité d’éléments de positionnement
longitudinal (14) s’étendant sur cette première bran-
che allongée, sur une longueur correspondant à cel-
le séparant les deux butées et dont la seconde partie
comporte un élément de blocage (24a, 20’a) solidai-
re dudit organe de liaison, conformé pour venir en
prise sélectivement avec ladite pluralité d’éléments
de positionnement longitudinal, caractérisé en ce
que lesdits éléments de guidage sont deux coulisses
(18) délimitant deux trajectoires homologues s’éten-
dant dans deux plans parallèles à l’axe longitudinal
desdites branches (1, 2, 13), lesdits éléments de
coulissement (19, 39) respectifs étant écartés trans-
versalement l’un de l’autre pour venir en prise avec
lesdites coulisses de guidage (18) respectives, les
sections transversales respectives des coulisses et
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des éléments de coulissement comprenant des sur-
faces adjacentes complémentaires pour limiter le
déplacement des éléments de coulissement (19, 39)
à un seul degré de liberté correspondant à la trajec-
toire de coulissement desdites coulisses (18), de
manière à assurer un déplacement libre en transla-
tion dudit organe de liaison, lorsque ladite pluralité
d’éléments de positionnement (14) et ledit élément
de blocage (24a, 20’a) du dispositif de positionne-
ment ne sont pas en prise l’un avec l’autre.

2. Fermoir selon la revendication 1 dans lequel l’une
des deux parties (14, 24a, 20’a) du dispositif de po-
sitionnement est montée sur un axe d’articulation
(21, 28) transversal aux dites branches allongées
(1, 2, 13) pour provoquer le déplacement relatif entre
la pluralité d’éléments de positionnement (14) et
l’élément de blocage (24a, 20’a) en vue de les mettre
en prise respectivement de les dégager mutuelle-
ment.

3. Fermoir selon la revendication 2, dans lequel ladite
partie (24) du dispositif de positionnement montée
sur un axe d’articulation (21) transversal aux dites
branches allongées (1, 2, 13) comporte un élément
de retenue (24c) pour maintenir l’élément de blocage
(24a) de ladite partie (24) en position désengagée
des éléments de positionnement (14).

4. Fermoir selon la revendication 1 dans lequel une pre-
mière (13’; 13") desdites branches allongées (1, 2,
13’; 13") présente une section en forme de U inversé,
ladite pluralité d’éléments de positionnement (14’;
14") étant solidaire d’au moins une portion (13’a;
13"a) de la paroi reliant les deux branches de cette
section en U, une extrémité de ladite portion de paroi
(13’a; 13"a) adjacente à une extrémité de cette pre-
mière branche allongée (13’; 13") étant solidaire du-
dit axe d’articulation transversal (28), l’autre extré-
mité de ladite portion de paroi étant reliée à la pre-
mière branche par une articulation à genouillère (29 ;
31, 32).

5. Fermoir selon la revendication 4 dans lequel un res-
sort de rappel (35) est associé à l’articulation à ge-
nouillère (31, 32), ce ressort (35) tendant à maintenir
ladite portion de paroi (13"a) alternativement dans
deux positions de part et d’autre d’une position
d’équilibre de l’articulation à genouillère (31, 32),
l’une rabattue dans laquelle ladite pluralité d’élé-
ments de positionnement (14") est en prise avec ledit
élément de blocage (20’a), l’autre écartée, dans la-
quelle les deux parties du dispositif de positionne-
ment sont séparées l’une de l’autre.

6. Fermoir selon l’une des revendications 4 et 5, dans
lequel les coulisses homologues (18) sont ména-
gées dans l’épaisseur des parois latérales de la

branche allongée (13) dont la section présente une
forme de U inversé.

7. Fermoir selon la revendication 6, dans lequel des
patins de coulissement (39) sont en prise avec cha-
cune des coulisses homologues (18).

8. Fermoir selon la revendication 6, dans lequel des
galets de coulissement (19) sont en prise avec cha-
cune desdites coulisses homologues (18).

9. Fermoir selon l’une des revendications précédentes,
dans lequel lesdits éléments de coulissement (19,
39) sont mis en prise avec lesdites coulisses de gui-
dage (18) par au moins un organe élastique (21, 22)
pour exercer des forces latérales de sens opposés
sur lesdits éléments de coulissement (19, 39) en pri-
se avec lesdites coulisses de guidage (18) respec-
tives.
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